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ALCESTE N’A PAS FINI sa journée chez nous. Lorenzo, copain de Crystal et « cat-sitter gay », a récupéré l’animal.
– Si tu doubles le tarif, il s’occupe aussi des enfants, ça t’intéresse ?
Nathalie, qui passait par là, a posé sa candidature.
Soulagée de son encombrant compagnon, la nouvelle star de la Tour me suit à la machine à café, autre excuse valable. Alors que je me penche pour récupérer mon gobelet, elle me fait sursauter tant elle se colle à moi.
– J’ai failli la faire exploser hier… Je veux voir comment tu t’y prends ! Moi, je suis nulle avec les machines.
Je glousse, consulte ma montre, touille mon café non sucré.
– Tu es pressée ? me demande-t-elle.
J’hésite à lui confier ce qui me préoccupe et grommelle :
– Je dois m’absenter… une course perso…
– Pourquoi tu n’y vas pas ? 
– Tu as vu l’état de ta boss ? C’est précisément quand je ne serai pas là qu’elle voudra aborder tous les aspects dits créatifs de la soirée. Ceux sur lesquels je dois donner mon avis.
– Et qui sont ?
– Bof, le genre de discours et d’animations qu’on retient, le lieu et la déco… Le canevas commence tout juste, elle est focalisée sur sa liste d’invités et sur son déroulé global, mais tu verras qu’il suffit que je m’absente pour qu’on aborde les détails. L’esthétique. Or, les détails et l’esthétique…
– C’est toi, complète-t-elle.
Sans compter ce putain de lieu…
Elle réfléchit un instant.
– Fonce. Cours à ton rendez-vous. Je dirai que tu as eu le coup de fil de… Paula Jackson, et qu’elle t’a convoquée sur-le-champ.
Je ravale ma salive.
– Tu te rends compte de ce que tu dis ? Paula Jackson ?
Paula Jackson est la reine people des événements parisiens. L’âme des soirées courues. Mariée au DJ le plus bankable de la planète, sœur d’une pop-star des années 1990 décédée d’overdose, maîtresse d’une héritière grecque.
– Impossible ! je rétorque.
– Et pourquoi pas ?
– Tu imagines ce qui se produira si, au moment où je suis censée être avec elle, on apprend qu’elle est à New York pour un concert de son mari ? Si elle tweete qu’elle est à Tokyo en train de prendre le thé avec Maggie Cheung ?
Crystal me rassure d’un geste.
– Paula est une amie. Elle est à Paris, clouée par une grippe…
– Tiens, elle aussi ! La grippe est très à la mode ! Comment tu sais qu’elle est malade ?
– Je l’ai eue au téléphone hier ! Et si c’est moi qui raconte l’histoire en réunion, ce sera très crédible, tu verras. Vas-y, vite, tu vas être en retard !
Elle ajoute :
– Si ça peut te rassurer, je vais l’appeler et lui raconter. Ça la distraira, et si Barbara essaie de vérifier l’histoire, elle corroborera.
Je réfléchis. Un dernier doute à dissiper.
– Comment l’as-tu rencontrée ?
– Tu sais sûrement que c’est une dingue de chaussures…
– Oui, c’est aussi connu que sa bisexualité ravageuse !
– Nous avons quelques amis communs, et l’an dernier, en vacances chez l’un d’eux, j’ai dessiné des platform shoes en lamé d’argent et talons saumon…
– C’est ton croquis qui est à l’origine du modèle qu’elle a porté tout cet été sur les dancefloors ? Incroyable !
Je suis épatée. Crystal savoure son moment de triomphe, mérité : ces chaussures uniques, photographiées par tous les paparazzis, ont fait le tour du globe ! Sans que le nom de sa créatrice ait été cependant cité, à ma connaissance. La jeune fille pose sa main sur mon bras.
– Vas-y, je te dis. J’expliquerai à Barbara que tu veux convaincre Paula de s’impliquer dans l’organisation de l’événement.
– Et c’est jouable ?
Crystal fait la moue.
– Impossible de savoir, mais le concept Ladies’ Taste peut lui plaire…
 
Je fonce pour récupérer mes affaires et les clés de ma Mini. Crystal me sauve la mise. Sans raison apparente. Sauf si elle s’apprête à m’étrangler par-derrière. Quelque chose me souffle que je peux compter sur elle… maintenant. Et plus tard ? Et si Crystal était le pion qui me manquait pour gagner ? Plus qu’un pion ? Je me surprends à être étonnée. Quel est le fond de cette complicité que je n’ai pas vraiment vue se nouer ? Moi qui n’ai pas le temps de voir mes meilleures amies, à cause d’une vie trop remplie, j’ai failli lui proposer de déjeuner… En plus, je suis certaine que nous nous serions amusées. Voilà ce qui manque à ma vie de chien aliéné à son job, son supérieur hiérarchique, ses mômes et son mari sublime : un peu de rire. De légèreté. D’insouciance.
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Crystal
QUI A DIT que la distance sert à rapprocher les êtres lorsqu’ils se retrouvent ? Pendez-le ! Depuis qu’Ethan est rentré de son séjour hispanique, il m’ennuie et me laisse un goût étrangement insipide sur la langue. Un peu comme quand on meurt pour un cupcake (Red Velvet de Magnolia Bakery à NYC) mais qu’une fois le péché gourmand en bouche, une crève carabinée nous prive de sa saveur. Mon trentenaire doit le sentir parce que depuis ma non-réponse à son dernier message, je n’ai pas de nouvelles. Cette passade a sûrement assez duré. Je déteste les relations fanées, dont on n’arrive pas à faire le deuil parce qu’on reste bloqué sur ce que l’on a vécu, avant. Quand ça manque de sel, de texture et de charme, on court vers la suite. On n’est pas sept milliards sur Terre pour rien… Next !
 
Le Dragon rit : c’est un jour à marquer d’une croix sur le calendrier. J’ignore ce que ce brave Hector Lape lui raconte (peut-être ses folies nocturnes – elle ne doit plus savoir ce que c’est depuis un bail –), mais ça la distrait. Pendant qu’il la déride, elle me fout la paix et je cravache – casque sur les oreilles – sur le menu que l’on proposera lors de la grande soirée. Ce n’est pas une mince affaire parce qu’aujourd’hui la bouffe ne doit plus seulement être délicieuse, elle doit aussi être esthétique, assortie au style de l’événement, au décor du lieu… à la musique tant qu’on y est ? Si le japonais fait fureur depuis des années (les femmes y voient un allié minceur, oubliant trop vite les calories dissimulées dans le saumon, la friture, le fromage, les sauces et j’en passe), j’ai protesté auprès de Barbara en lui disant qu’il était de mauvais goût de présenter des sushis à côté du foie gras poêlé, des macarons et des verrines de risotto. Soit on mêle les univers en optant pour des plats franco-japonais tels qu’on les savoure au Sola dans le Ve arrondissement de Paris, soit on choisit la gastronomie française traditionnelle et l’on s’y tient. Le Dragon, qui se croit « IN », voudrait parfois casser les codes (qu’elle semble tant aimer par ailleurs) pour lancer des modes à tire-larigot. Heureusement qu’Éléonore, sa sagesse et son raffinement, s’emploient à raisonner le cerveau en carton, un peu dépassé.
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